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Introduction :

En préambule à cette présentation Marcophile sur ce nouveau chapitre de la Poste à Lisieux, il 
nous a paru utile, mais de manière brève, de rappeler quelques éléments sur les journaux 
envoyés par Poste.

Suite à la Loi de 1797, les journaux sont taxés fiscalement, et de nombreux timbres "humides" 
vont se succéder pendant 50 ans. 
Il ne  s'agit là que d'histoire fiscale, et si un jour nous avons l'occasion de traiter ce sujet important, 
il le sera à sa place ...  fiscale. 
A partir du 4 mars 1848, et pendant plusieurs périodes alternées, avec ou sans, le dit timbre fiscal 
va inclure le montant du port postal: il s'agit alors de "philatélie et d'histoire postale" et non de 
marcophilie: ce sujet est parfaitement traité dans le catalogue de G.Noël *.
Pour ne pas écarter complètement d'un revers de la main, un thème aussi important nous vous 
offrons 2 exemples (qui ne sont pas de Lisieux, nous n'en avons pas !)

En 1850, journal avec 2 timbres humides à 1c. L'un représentant le port postal (l'autre fiscal) et annulés tous deux à 
cheval de la GRILLE postale. Journal de Charente Inférieure (pas encore vu par nous à Lisieux). Collection S&M.C

Journal départemental caennais de 1858, timbré à l'extraordinaire en bleu à 3c dont 2c 
pour le port postal (ce type de presse locale peut se trouver à Lisieux). Collection S&M.C

Journaux, Imprimés et P.P.Journaux, Imprimés et P.P.
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Dans la période suivant 1868 la Poste va créér des timbres mobiles pour journaux, non dentelés 
puis dentelés...(vous les trouvez dans vos catalogues de timbre-poste préférés),  là aussi nous 
restons hors de notre sujet, mais les deux exemples ici montrés on l'avantage d'être de Lisieux.

Le LEXOVIEN de 1869 avec timbre à 2c lilas dentelé (Yvert n°7) oblitération typographique (de l'imprimeur) 
timbre seulement fiscal.  Collection H.M. Deauville 

Même journal, en juillet 1870, affranchi du 2c bleu dentelé (Yvert n°8). Le timbre paie le port postal.  
Collection H.M. Deauville



Bulletin des Postes du 11 Mai 1868
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Enfin, aussi bien Les JOURNAUX que les IMPRIMÉS de toutes sortes peuvent se trouver 
affranchis de timbres-poste, ils bénéficient de tarifs particuliers suivant poids, distance ou 
conditionnement, parfois complexes. Ils ne sont qu'une catégorie particulière d'objets postaux et 
leurs oblitérations sont les mêmes que celles déjà décrites dans notre catalogue.
Nous ne traiterons donc dans ce chapitre spécialisé que des cachets présentant les mentions 
JOURNAUX, IMPRIMÉS ou PP.

Bibliographie de l'introduction
* Gilbert Noel: catalogue des timbres de journaux de France (Histoire Postale - Paris 1975).
Voyez également un tome spécial Académie de Philatélie (II.fascicule 3) et Yvert & Tellier 
spécialisé 1er volume. 



74

Les images des marques sont à l'échelle 1 (taille réelle)

N° Image Diamètre
en mm

Dates
début-fin

Notes

J1 23 ?
JOURNAUX / LISIEUX PP1

vu en rouge en 1883
vu en noir en 1889

J2 27 ?

JOURNAUX P.P./ * LISIEUX *
millésime à 2 chiffres

(image redressée, voir document page 
suivante)

J3 27 ?
JOURNAUX P.P./ * LISIEUX *

millésime à 4 chiffres
(nous n'avons pas vu ce tad mais signalé par G. 
Dutripon , nous reproduisons ici un tad similaire)

JournauxJournaux

A Lisieux, nous ne connaissons que 2 timbres à date avec la mention « Journaux » , d'autres 
timbres à date aux types postaux sont possibles

mais il n'est pas exclu que d'autres types existent, particulièrement dans la période moderne :

P.P. JOURNAUX / 
* LISIEUX CALVADOS*

millésime à 4 chiffres

Bande de journal du LEXOVIEN du 9 juin 1883 avec le TAD J1 en rouge.       Collection H.M. Deauville
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Imprimé sous bande du 30 avril 1889 avec TAD J1 en noir
Source : vente Delcampe du 22 février 2013

Bande de journal entier postal du 22 juin 
1906 avec TAD postal type 84.01
Source : vente Delcampe du 28 mai 2015

Rouleau cartonné pour journal avec TAD J2
11 août 1913
Source : collection RR Lisieux 
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Les images des marques sont à l'échelle 1 (taille réelle)

N° Image Diamètre
en mm

Dates
début-fin

Notes

J4 24 ? IMPRIMES P.P./ * LISIEUX *

J5 23 ? IMPRIMES P.P./ * LISIEUX *

J6 23 ?
IMPRIMES PP / * LISIEUX *

(nous n'avons pas vu ce tad, nous 
reproduisons ici un tad similaire)

J7 réservé pour ajout ultérieur

ImprimésImprimés

Pour les imprimés, 3 timbres à date sont connus, d'autres timbres à date aux types postaux sont 
possibles 

mais il n'est pas exclu que d'autres types existent, particulièrement dans la période moderne :

P.P. IMPRIMES / 
* LISIEUX CALVADOS*

millésime à 4 chiffres

IMPRIMES PP /
* LISIEUX *

millésime à 4 chiffres

Bibliographie pour Journaux et Imprimés :
Les Feuilles Marcophiles, supplément au n°321 : Catalogue des P.P. Imprimés et P.P. Journaux
par G. Dutripon de l'Académie de Philatélie
voir aussi Académie de Philatélie : "Journaux et Périodiques" (Tome II.fascicule 3)
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Intéressante carte imprimée de la Société Rice-Oter 
"Fameuses couveuses artificielles...!
avec TAD J4 du 23 mars 1926 
Le pointillé à droite indique qu'elle comportait un volet 
réponse: découpé, on peut supposer qu'il a servi ?
Cette publicité postée à Lisieux au tarif du 16 juillet 1925, 
le PP indique que cet envoi fut fait "en nombre" pour le 
prix de 5 centimes, au lieu de 10c. pour un imprimé 
ordinaire.

Imprimé sous enveloppe du 13 avril 1895  avec TAD J3
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P.P. (port payé)P.P. (port payé)

Les timbres à date pour JOURNAUX et IMPRIMÉS

Les timbres à date pour journaux et imprimés, ainsi que les oblitérations mécaniques PP ont un 
usage qu'on pourrait qualifier de mixte:
1. Ils indiquent la date exacte et le lieu d'origine de l'envoi.
2. Ils indiquent que le Port est payé, et à ce titre ont donc valeur d'affranchissement. Ils 
remplacent le timbre.
    En règle générale, les envois en PP sont oblitérés d'avance, bandes ou enveloppes vides. Elles 
sont fournies par l'expéditeur. 
L'affranchissement payé, l'expéditeur les emmène pour les remplir. Des conditions de poids, de 
présentation et de quantité, régulent le port dont le prix est préférentiel par rapport aux unités. En 
compensation de cet avantage l'expéditeur doit exécuter un certain nombre de tâches postales 
fastidieuses et rapides: pour l'avoir testé nous mêmes dans notre profession vers 1975/90 en voici 
quelques exemples:
. L'expéditeur après avoir rempli et fermé tous ses envois, doit aussi remettre un exemplaire 
ouvert avec son contenu afin de vérifier qu'aucun texte ajouté ne serait pas un imprimé.
. Il doit en effectuer le routage, c'est à dire le classement par départements, et grandes villes par 
arrondissements.
. Il doit ensuite lier chaque paquet par un croisé de ficelle (Les élastiques sont proscrits!) 
. Vu que la date des oblitérations est fixée au lendemain, l'expéditeur n'avait que 24h pour faire ce 
travail: imaginez 3000 catalogues.
(Souvenirs authentiques: Paris.6, rue St Romain vers 1974   M.C.) 
Ceci explique que les petites entreprises aient vite recours, dès la première corvée, aux timbres 
préoblitérés (nous verrons plus loin leur avantage).
Seules les grandes entreprises et les Journaux, disposant de machines peuvent utiliser facilement 
ce système. 

Nous avons vu dans les 2 chapitres précédant les timbres à date manuels, nous allons 
maintenant nous pencher sur les oblitérations mécaniques P.P.
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Les images des marques sont à l'échelle 1 (taille réelle)

N° Image Dates
début-fin

76
PP

1930-1934

(flamme 
reconstituée
car non vue)

77
PP 1935-1952

81
PP

1952-1961

Il y a eu 3 empreintes Krag (2e génération) qui se sont succédées entre 1930 et 1961 : 



A partir de 1956, le bureau de Lisieux est équipé de machines Secap. On peut théoriquement 
trouver des empreinte P.P. avec toutes les flammes Secap qui ont existé à Lisieux.
Ces empreintes existent avec flamme à gauche ou flamme à droite.
A partir des années 80, la mention LISIEUX PPAL apparaît sous les flammes, avec ou sans date.
Nous montrons ici plusieurs exemples, la liste n'est pas exhaustive...
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Les images des marques sont à l'échelle 1 (taille réelle)

N° Image Dates
début-fin

90
PP

possible de 
1956 à 1963

95
PP

possible de 
1967 à 1972

97
PP

 possible de 
1972 à 1985

vue en 1992

98
PP

 possible de 
1973 à 1974

100
PP

 possible de 
1973 à 1980

103
PP 1980

107
PP 1986



108
PP
ou
112
PP

 possible de 
1986 à 1993

112a
PP 1991

111
PP 1989

115a
PP 1991

117a
PP 1991

120
PP 1993

123
PP

TAD à 
couronne 

inversée en 
1995

123a
PP

possible de 
1993 à 2001

81

Il n'y a eu qu'un modèle de couronne sur le timbre à date au type A9 pour les oblitérations 
mécaniques PP :                 * P.P. * / 14 LISIEUX PPAL

Il est donc impossible de différencier certains ensembles flamme/TAD comme l'exemple en haut 
de cette page : 108 ou 112 ? 
par contre, pour la 112aPP, le n° est attribuable, la n°108 n'étant pas connue en version 108a
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Pré-oblitérésPré-oblitérés

Les timbres à date pour JOURNAUX et IMPRIMÉS

Les timbres à date pour journaux et imprimés, ainsi que les oblitérations mécaniques PP ont un 
usage qu'on pourrait qualifier de mixte:
1. Ils indiquent la date exacte et le lieu d'origine de l'envoi.
2. Ils indiquent que le Port est payé, et à ce titre ont donc valeur d'affranchissement. Ils 
remplacent le timbre.
    En règle générale, les envois en PP sont oblitérés d'avance, bandes ou enveloppes vides. Elles 
sont fournies par l'expéditeur. 
L'affranchissement payé, l'expéditeur les emmène pour les remplir. Des conditions de poids, de 
présentation et de quantité, régulent le port dont le prix est préférentiel par rapport aux unités. En 
compensation de cet avantage l'expéditeur doit exécuter un certain nombre de tâches postales 
fastidieuses et rapides: pour l'avoir testé nous mêmes dans notre profession vers 1975/90 en voici 
quelques exemples:
. L'expéditeur après avoir rempli et fermé tous ses envois, doit aussi remettre un exemplaire 
ouvert avec son contenu afin de vérifier qu'aucun texte ajouté ne serait pas un imprimé.
. Il doit en effectuer le routage, c'est à dire le classement par départements, et grandes villes par 
arrondissements.
. Il doit ensuite lier chaque paquet par un croisé de ficelle (Les élastiques sont proscrits!) 
. Vu que la date des oblitérations est fixée au lendemain, l'expéditeur n'avait que 24h pour faire ce 
travail: imaginez 3000 catalogues.
(Souvenirs authentiques: Paris.6, rue St Romain vers 1974   M.C.) 
Ceci explique que les petites entreprises aient vite recours, dès la première corvée, aux timbres 
préoblitérés (nous verrons plus loin leur avantage).
Seules les grandes entreprises et les Journaux, disposant de machines peuvent utiliser facilement 
ce système. 

L'utilisation des timbres préoblitérés

Les timbres préoblitérés dits aussi "oblitérés d'avance" présentent l'avantage de donner du temps 
à l'expéditeur:
Une fois préparé tout son envoi, impression et mise en enveloppe, l'expéditeur achète les timbres 
au bureau de poste où il les déposera. Il n'a qu'à coller les timbres, mais sans délai de date ... 
sauf changement de tarif évidemment.
Les autres conditions de présentation sont identiques aux PP, mais une personne seule peut 
étaler son travail sur une semaine. Le minimum est en principe de 1000 exemplaires, mais 
quelqu'un qui n'en aurait eu que 950 pouvait facilement être gagnant vu la différence de prix 
(d'autant que pour les philatélistes les timbres neufs non utilisés ne sont pas perdus!).
A Lisieux, grande ville industrielle et commerciale au début du siècle, la "théorie pure" suppose 
que toutes les périodes de timbres préoblitérés figurant dans vos catalogues de timbres-poste 
peuvent être connues sur document ?
Hélas, il y a loin de cette théorie à la réalité des chercheurs, et "pour l'instant", nous ne 
connaissons en préoblitérés que les usages du Pélerinage Sainte Thérèse ?
Nous vous les présentons ici.
Bien entendu nous serions intéressés à la communication de toute autre pièce de même 
catégorie: Merci d'avance.
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Dépliant pour l'érection de la Basilique avec timbre préoblitéré type Mercure "République" de juillet 1939 n°81.
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Le 2e document est un triptyque avec mandat 
réponse pour abonnement aux Annales de Sainte 
Thérèse. Il est affranchi du timbre préoblitéré type 
blason d'Anjou n°105 émis en juin 1949.
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L'enveloppe est revêtue du 4F bleu type Paysanne émis le 2 février 1954, n°109.
Notez à droite le rond prédécoupé qui permet à la Poste de vérifier l'imprimé sans ouvrir l'enveloppe!

(Attention: ce document n'est pas posté à Lisieux, mais à Amiens... il nous concerne trop pour l'éviter).

Page suivante : Exceptionnel ensemble, la page A3 présente un envoi complet de l'enveloppe et de ses imprimés.
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La forme la plus moderne du PP est l'imprimé distribué par la Poste: ici vos dernières cartes 
électorales. La mention PP ne figure plus.

Pour les journaux, c'est la pochette de routage imprimée d'un grand P / Presse... Les formats 
varient et les couleurs aussi, suivant les types d'envois et les tarifs. 
Tout le monde les déchire... et pourtant ?  C'en est ! Et les modèles changent souvent. 

Le P4 du dernier exemplaire de la Revue du Sanctuaire (1.9.2017)
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